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RESUME 

Les niveaux d'activité courants des manages agricoles a 1'extrieur de Ia 
ferme peuvent être envisages dans une perspective historique en ce sens que 
l'entreprise agricole et la famille sont de plus en plus integrees au marche 
exterieur. Au fil des ans, les entreprises agricoles ont vendu une plus 
grande partie de leur production. De surcrott, cette production est fondee 
dans une plus large mesure, sur des intrants en espces et on a relevê, du 
moms depuis Ia Deuxième guerre tnoadiale, une tendance i dependre de plus en 
plus des capitaux d'emprurit et de la main—d'oeuvre saiariee. 

Pour comprendre l'intgration des menages agricoles A l'economie exterieure, 
ii est important d'analyser la situation de l'entreprise agricole separement 
de celle du menage agricole. Dans ce dernier cas, les revenus d&oulant de 
placements et d'emplois hors ferme prennent de plus en plus d'importance. 
Signalons qu'un facteur hors ferme - les taux d'intért Clevés - a en une 
incidence dCfavorable sur le revenu de l'entreprise agricole et favorable sur 
celui de certaines families agricoles. 

c1s: .ricu1ture; intgration; revenu du ménage agricole; 
mp1oi hors ferme. 





IN1GRATLON DE LA FERME AU MARCHE EXT1RIEtJR El TRAVAIL HORS 

FERME DES MEMBRES DES MENAGCS AGRICOLES 

1. 	INTRUL)UCTIJN 

Les Fermes et les ménages agricoles canadiens n'ont Jamais 

été parlaitement auto-suffjsants. Les fermes ant toujours vendu 

une partie de leurs produits et les ménages agricoles se sont 

toujours approvisionnes dans une certaine mesure a l'extérieur. 
Néannioins, les lermes et les ménages agricoles sont devenus de 
plus en plus intégrés a l'économie extérieure avec les années. 

Une consequence probable de cette integration accrue serait 

que les facteurs non agricoles ant désorinais une influence plus 

déterminante sur le bien-.ètre éconornique des ménages agricoles. 

A mesure que la ferme s'intègre davantage au marché extérieur sur 

le plan des capitaux et de la main-d'oeuvre, les politiques 

macro-économiques comme celles qul se rellètent dans les t a u x 

d'intérêt et les taux de chômage peuvent avoir plus d'influence 

qu'auparavant sur le bien-être économique des mCnages agricoles. 

Le present article vise trois objectils: 	1) expliquer 

brivement les tendances des indices d'intégration; 2) décrire le 

régime dactivité d e s exploitants agricoles et des membres de 

leur ménage sur la ferme et a l'extérieur de Ia f e r m e et 3) 

démontrer l'importance de distinguer I'analyse de l'entreprise 

agricole de l'analyse du bien-être économique du ménage agricale. 



On s'entend probablement pour dire qu'il n ' y a pas de ferme 

"moyenne"au Canada. tians cet article, nous analyseronS Ia 

diversité reconnue des entreprises agricoles au point de vue de 

Ia taille ainsi que les divers modes de repartition des heures de 

travail des membres de ménages agricoles entre Ia ferme et le 

marché extérieur. 

Bref, de rnême qu'il n'existe pas de ferme "moyenne", il n ' y 

a pas de ménage agricole "moyen". tie plus, étant donné Ia 

diversité des fermes et des ménages agricoles au Canada, on peut 

s'attendre que les tendances macro-économiques aient des 

consequences très variées pour ces fermes ou ces ménages. 

2. 	INIEUTION uLS ENTEP.I5ES AGHICOLES ,u M/.thCHE lXTItUi?: 

TENUANCES OBSERVEES DANS UNE PERSPECTIVE HISTORIQUL 

Dans 	cette 	section, 	nous 	analysons 	quatre 	indices 	de 

l'intégration de I'entreprise agricole au marché extérleur. 

2. 	PRUUuLfIUN A Ui{(ALL 

Les comptes nationaux sur 	lagriculture sont 	publiés 	a 
chaque année depuis 1926. En 1926, 14% de Ia production agricole 

était consommée s u r Ia f e r m e et 86Y était v e n d u e 'a l'extérieur 

(Figure 1 et Tableau 1). Déjà a cette époque les fermes étaient 

largement intégrées au rnarché extérleur sur le plan de Ia 

commercialisation des produits agricoles. En 1981, seulernent 1 

de la production agricole était consornmée sur place et 99 	était 

commercialisée. 	Deux facteurs peuvent expliquer en partie cette 

tendance: 

augmentation de Ia taille des exploitations par rapport a 
Ia consoinmation des ménages; 

baisse de la consommation de produits agricoies issus de 

1 'exploitation même. 
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Tableau 1. Pourcentage de la production conercialisee, Canada, 12-19$I 

Recettes 	Revenu 	Valtur 	Pourcentaqe 	Recettes 

Annie 	•onétaires 	en 	brute 	de Ia 	Annee 	iontaires 

brutes 	nature 	de Ia 	production 	brutes 

	

production 	Caller- 
cialisée 

Reenu 	Valeur 	Pourcentaqe 
en 	brute 	de Ia 
nature 	de la 	production 

	

production 	couer- 
cialisie 

luillions de SI 	 (uillions de SI 

1926 961 162 1,123 94 1957 2,SI6 11 2,677 94 

1927 940 157 1,097 96 1958 2,754 161 2,915 94 

1928 1,064 156 1,220 87 1959 2,754 151 2,905 95 

1929 932 158 1,090 9S 1960 2,734 147 2,881 95 

1930 642 146 798 82 1961 2,828 140 3,329 95 

1931 472 109 581 81 1962 3,112 135 3,247 96 

1932 409 96 495 83 1963 3,200 131 3 1 331 96 

1933 420 92 512 82 1964 3 1 496 121 3,622 97 

1934 503 99 602 81 1965 3 1 818 129 3,941 97 

1935 533 102 635 84 1946 4,212 126 4,398 97 

1936 587 112 700 84 1%1 4,396 122 4,517 97 

1937 638 114 753 35 1968 4,369 121 4,490 97 

1938 650 114 764 95 1969 4,233 127 4,360 97 

1939 712 115 827 86 1910 4,193 119 4,312 97 

1940 731 116 847 84 1971 4,551 113 4,664 98 

1941 876 132 1,008 87 1972 5,521 126 5,647 99 

1942 1,101 159 1,268 87 1973 7,020 169 7,199 98 

1943 1,393 174 1,566 99 1974 8,984 158 9,141 98 

1944 1,806 114 1 1 980 91 1975 10,138 155 10,293 99 

1945 1,636 185 1,841 90 1976 10,128 197 10,315 98 

1944 1,682 192 1,874 90 1917 10 1 206 184 10,391 98 

1947 1,924 201 2,125 91 1978 12,030 219 12,249 98 

1948 2,381 222 2 1 604 91 1979 14,337 258 14,595 98 

1949 2 1 399 204 2,601 92 1980 15,949 266 16,115 99 

1950 2,122 195 2,317 92 1981 18,533 274 18,836 99 

1951 2,125 220 2,946 93 1992 18,615 210 18,884 99 

1952 2,799 216 31015 93 1983 18,708 261 18,969 99 

1953 2 1 109 194 2,903 93 1984 20,286 266 20 1 552 99 

1954 2,293 181 2,474 93 1995 19,796 251 20,037 99 

1955 2,239 172 2,411 93 198k 20,486 265 20,751 99 

1954 2,529 164 2,694 94 1987p 20,917 264 21,181 99 

Map 20,933 258 21,191 99 

Source: Canada, Statistique Canada, Statistiques Econouiques Aqricoles, 10. 21-603 an repertoire. 



2.2 	INIRANIS AGRICOLES 

2.2.1. Intrants provenant de l'extérieur 

Avant lapparition du tracteur et des autres véhicules 

a moteur, 	les 	fermes étaient plus autonomes sur le plan 

nergtique car elles produisaient leur propre 6nergie. Les 

anjmaux de trait fournissaient Ia force motrice et leur source 

d'alimentation -- foin et avoine -- était produite sur Ia ferme 

mêrne. De même, de nombreuses autres activités, comme Ia 

reparation de machines et Ia fabrication a petite échelle, 

Ctaient réalisées I'intérieur de l'entreprise agricole. 

Vans Ia vague de spCcialisation q u i a pénétré les 

:teurs d'activité, les exploitations agricoles se sont 

pecialisées dans Ia culture ou l'elevage et sont désormais moms 

;usceptibles de produire des biens utilisés dans La production 

1• 1 	1) 

rs 	La 	tin des années 	19U, 	les 	intrnts 	jhets 

erentaient environ 40 	de Ia valeur de Ia production (Figure 

- et Tableau 2 ) ; la même proportion a été observée dans les 

wnées 1940 et 1950. 	L)epuis lot's, les intrants achetés n'ont 

cssé de prendre de l'irnportance. 	Au debut des années 1980, us 
nprésentaient 	plus 	des 	deux 	t i e r s 	de 	Ia 	valeur 	de 	Ia 

Iroduction. 	Les exploitations agricoles dependent maintenant 

plus des intrants fabriqués 	l'extérieur et en cc sens, elles 

ont p1w; in 	orées au rnarch 	xt4rieuir. 

1.3iLaux d'eurlDrunL 

)es aspects de Ia "crise financière agricole" font 

urt1L La sensibilité du secteur de I'agriculture aux facteurs 

acro-économiques non agricoles. 	Cette sensibilité dolt être 

nvisagée dans une perspective historique en évaluant le 

:ourcentage des intérêts débiteurs par rapport a Ia valeur 

joutée totale de Ia production agricole, c'est-à-dire par 

;'apport au revenu total des facteurs de production, capital et 

- 
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Tableau 2. Intraits acbetes en pourcentaqe de la valeur de la production, Canada, I92-1$$ 

	

Yaleor 	Intrants 

Intrants 	brute 	achetes 
Annie 	achetes 	de là 	en t 

production 	de La 

	

(millions de $) 	production 

Valeur 	mt ants 
Intrauts 	brute 	achetis 

Annie 	achetü 	de là 	en % 

production 	de là 
(millions de $) production 

1926 468 1,123 41 1957 1,341 2,77 50 

1927 177 1,097 44 1958 1,433 2,15 49 

192$ 497 1.220 41 1959 1,525 2,905 52 

1929 482 1 1 090 44 1960 1,584 2,881 55 

1930 451) 788 57 1961 1,629 3,028 54 

1931 373 581 64 1962 1 1 731 3,241 53 

1932 335 495 68 1963 1,952 3,331 56 

1933 323 512 63 1964 1 1 960 3,622 54 

1934 349 607 59 1965 2,109 3,947 53 

1935 361 635 57 1966 2,311 4,398 53 

1936 373 788 53 1967 2,477 4,517 55 

1937 397 753 53 1968 2,551 4,190 57 

1939 394 764 52 1969 2 1 685 4,360 60 

1939 101 827 so 1970 2,602 4,312 60 

1940 426 847 so 1971 2,861 4,664 61 

1941 460 1, 1912 3 1 171 5 1 41 56 

1942 575 1,260 46 1913 3 1 910 7,189 54 

1943 645 1,566 41 1974 4,786 9,141 52 

1941 681 1,980 34 1975 5,425 10,293 53 

1945 698 1 1 941 37 1976 5,959 10,315 51 

1944 768 1,874 41 1977 6,440 10,391 62 
1947 886 2,125 42 1978 7,449 12,249 61 

1948 972 2,604 37 1979 9,042 14,595 62 
1919 999 2,601 39 1980 10,473 16,115 65 

1950 1 1 051 2,317 45 1981 12,580 18, 67 

1951 1 1 166 2,946 40 1982 12,860 18,884 68 

1952 1,222 3,015 41 1983 12,923 18,%9 68 

1953 1,288 2,983 41 1984 13,541 20,552 66 
1954 1 1 188 2,174 48 1985 13,650 20,037 68 

1955 1,751 2,411 52 1986 13,175 20,751 63 

1956 1,339 2,694 50 1987 12,833 21,181 61 
1998 13,315 21,191 0 

Source: 	Caflada, Statistique Canada, Statistiques Sconouiques Aqrico1s, No, 21-103 an repertoire. 

- / 



En 1981, l'intérêt verse aux créanciers "extérieurs" 

représentait 25% de Ia valeur ajoutée totale (Figure 3 et Tableau 

5). 	Cela est bien au-dessus du 2% qui était enregistré a Ia fin 

des années 1940. 	L)ans l'après-guerre, les entreprises agricales 

ont seniblé s'intégrer davantage aux marcnés financiers. 

Toutefois, l'année 1981 marque aussi un sommet (du mains pour le 

Canada tout entier) dans Ia crise financière, sornmet qui peut 

être compare a Ia depression des années 193U - en 1932-1933 comme 

en 1981-1982, au mains 19% de Ia vale ur ajuLu -Lii u'uuicu -

au remboursement des dettes agricu 

2.2.5. Main-d'oeuvre salariée 

En 	1951, 	les 	travailleurs 	autonomes 	(66) 	et 	les 

travailleurs familiaux non rémunérés (17%) formaient Ia majeure 

partie de Ia main-d'oeuvre agricole tandis que les travailleurs 

rémunérés étaient en minorité (17%) (Figure 4 et Tableau 4). 	Ln 

1981, les exploitants agricoles avaient recours beaucoup plus 

des t.ravailleurs rémunérés; cette année-là, plus de 40 	de tous 

les 	travailleurs 	du 	secteur 	agricole 	étaient 	rérnunérs. 

Cependant, nous ne connaissons pas avee exact itude 	) IC 

1 ) 	No US V CF F 0 flS p 1 us I u I n 	I an lea U 0 ) qu en v I run I e t I e ru de 
tous les travailleurs rémunérés faisaient partie du ménage 
de Ia "ferme familiale" oü Us travaillaient en 1981. iJix 
ans plus tot, Ia proportion était sensiblement Ia même. 
Nous ignorons toutefois Ia proportion correspondante pour 
1951 et 1961. S'jl y a toujours eu le tiers des 
travailleurs rémunérés qui ant fail partie des ménages 
agricoles, la v a r i a t i o n exprimée dans Ia Figure 4 et le 
Tableau 4 est juste. Si moms du tiers des travailleurs 
rémunérés étaient inembres de ménages agricoles avant 1971, 
Ia variation exprimée dans Ia figure et le taoleau précites 
exagère Ia tendance des exploitants agricoles a recourir de 
plus en plus aux services de gens de l'extérieur POUF 

exécutr Ic travail de Ia teruie. 

- C) - 
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Tableau 

Annee 

3. 	Ventilation 	(en 

Revenu 

net 	Intérêts 

agricole 	dbiteurs 

rialisi 

pourceotaqe) 

Aiortis- 
sement 

(terrain et 
bätiients) 

de 	Ia valeur 	ajoute, 	Canada, 

Salaues 

(y coipris 	I.pôt 	Feriage 

chaibre 	fonder 	brut 
et 

pension) 

12-18 

Valeur 
ajoutie 

(1) 

knne 

Revenu 
net 
agricole 
ra1isé 

Intéêts 

débiteurs 

Aiortis- 

seient 

(terrain et 
bätlients) 

Salaires 

(y coipris 
chaibre 

at 
pension) 

lipôt 
fonder 

Feriaqe 
brut 

Valeur 

aioutee 
(1) 

pourcentaqe CU pourcentaqe '" 

1926 62 4 9 12 5 6 100 1957 61 4 it 11 4 4 100 
1921 59 6 10 13 5 7 100 1958 64 4 15 10 4 4 100 
1929 62 6 10 11 5 6 100 1959 59 4 17 11 4 4 100 
1929 58 7 12 13 6 5 100 1960 57 S 17 12 4 5 100 
1930 41 10 17 17 9 5 100 1961 58 5 17 12 4 4 100 
1931 29 15 21 19 11 5 100 1962 59 S U 11 4 5 100 
1932 23 19 22 Il 12 7 100 1963 55 6 17 11 5 6 100 
1933 30 19 20 16 10 6 100 1964 57 7 17 10 4 5 100 
1934 40 16 16 14 8 6 100 1965 57 7 17 10 4 5 100 
1935 43 15 15 14 8 6 100 1966 59 7 16 9 4 S 100 
1936 48 13 13 13 7 6 100 1967 56 8 18 9 4 4 100 
1931 51 12 12 14 6 5 100 1968 52 9 20 10 4 4 100 
1938 53 10 12 14 6 5 100 1969 47 12 21 11 S S 100 
1939 56 9 11 13 4 6 100 1970 48 11 22 11 4 4 100 

1940 56 8 11 13 6 6 100 1971 48 10 21 12 4 5 100 
CD 	

1941 64 6 9 11 5 5 100 1972 56 10 17 10 4 4 100 
1942 67 4 8 10 4 9 100 1973 60 9 15 10 3 5 100 

1943 72 3 7 9 3 6 100 1974 63 8 15 I 2 4 100 

1944 77 2 6 1 3 6 100 1915 59 8 17 9 2 4 100 

1945 15 2 7 9 3 5 100 1916 50 11 22 10 3 5 100 

1946 73 2 8 9 3 5 100 1977 42 12 26 12 3 5 100 
1941 73 2 8 8 3 5 100 1978 44 13 24 10 3 5 100 

1948 77 2 1 7 3 4 100 1979 42 16 24 10 2 6 100 

1949 15 2 9 7 3 4 100 1990 37 18 26 10 2 7 100 

1950 67 3 12 9 4 S 100 (981 35 23 24 10 2 6 100 

1951 73 3 10 7 3 5 100 1982 33 21 26 11 2 6 100 

1952 71 3 10 8 3 5 100 1993 33 18 27 12 3 7 100 

1953 69 3 12 8 3 4 100 1984 39 18 24 11 2 6 100 

1954 62 4 16 10 4 3 100 1985 37 17 24 13 3 6 100 

1955 59 4 17 11 5 5 IlK) 1986 42 15 22 12 3 6 100 

1954 61 4 15 10 4 5 too 1987 47 14 21 12 2 4 100 

1988 44 14 22 (3 3 5 10) 

Source: Canada, Statistique Canada, Statistiques Scononiques Aqrlcoles, 10. 21-103 au répertoire. 

(1) La valeur ajoute est le revenu do travail et du capital (c'est-a-dire des tacIturn de production) et ant eqale 'a la none 
_do reyjj_neaqjicoe (rEaiis), de 1'intért, de l'a.ortisseient, des salaires, do loyer at de l'I.pot fonder. 
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Tableau 4. Ventilation de la population active agricole scion la 

catgorie de travailleurs, Canada, 1951-1981 

Ann&e Catgorie 	de travailleurs 

Exploitant 	Salarii Travailleur Total 

autonome 	(1) familiale 

(ou 	associfl non 	rmurtr 

( 1 ) 

1951 66 	17 17 100 

1961 61 	20 19 1OL 

1971 47 	32 23 	(2 ) 10 

1981(3) 48 	44 8 	(2) 100 

Source: 	Canada. 	Statistique Canada. 	Recensement de la population de 

1951, vol. IV, 

POPULATION ACTIVE, Tableau 11. 

Recensement de la population de 

1961, vol. III, 

POPULATION ACTIVE, Tableau 20. 

Recensernent de la population de 

1971, vol. III, 

POPULATION ACTIVE, Tableau 8. 

Recensernent de la population de 

1981, 

totalisations non publies. 

Les travailleurs autonotnes dans les entreprises constitu€es en 

soci&tés sortt classes comme salaris en 1971 et 1981. 

Contrairement a la tendance, la proportion des travailleurs 

familiaux non rmunrs est moms glevge en 1981 qu'en 1971 3 

cause de la façon dont les questions ant iti posies. 

Voir Gilles Siniard, "Analyse du statut professionnel et de la 

forme juridique au Recensement de 1981", document non pub1i, 

Statistique Canada, fvrier 1984. 

Les chiffres indiqus comprennent les grants de ferme, qui n'ont 

pan reçu en 1981 un code de profession agricole mais un code de 

directeur (1146). 	Ces chiffres sont fonds sur Ia classification 

des professions de 1971 aIm 	d'assurer ta compacabiliti des 

donnes. 



pourcentage de travailleurs rémunérés qul étaient aussi membres de 

ménages agricoles avant 1971 et, soulignons-le, Ia proportion des 

salaires par rapport a Ia valeur ajoutée totale est demeurée entre 10 

et 15% dans les trente dernières années (Tableau 3). 

- 13 - 



2.3. RESuME 

** 	Les entreprises agricoles sont plus intégrées aux marches 

des denrees -- elles vendent désormais une plus forte 

proportion de leur production; 

** 	Les entreprises agricoles sont plus intégrées au niarché 

"extérieur" des intrants agricoles -- les intrants achetés 

représentent désormais une plus forte proportion de Ia 

production de ces entreprises; 

** 	Les exploitants agricoles dependent désorinais plus du tnarcné 

extérieur 	pour 	obtenir 	les 	capitaux 	nécessaires 	i 

l'exploitation de leur ferme; 
** 	Les 	entreprises 	agricoles 	comptent 	ciésurinais 	plus 	de 

travailleurs rémunérés. 11 reste determiner Si ces 

travailleurs ont été recrutés a l'extérieur ou s'iI s'agit 

de membres des ménages agricoles. 

D'une manière générale, les entreprises ayricoles soot désurmais 

plus intégrées au marché extérieur sous trois aspects fondamentaux qui 

touchent Ia production ou l'approvisionnement mais ii n'est paS 

démontré qu'elles dápendenL pIJ1; du fu3rch e\trieu ui poiiit de vue 

e I 	rn 111 - d o e u v r e 

3. 	LuiFikJ 	uu 	flL 	J1C1JL11 	u 	LHE 	k! J: 	I\LL3 

U Li SE R V t E 

rerrir -; 	 rILjes 	liji' [i1 	()HL 	trJiiJJJI': 	JrI5icL( 	i 

majeure partie de leurs capitaux et de leurs efforts 	IentreprisE 

agricole. 	La présente section vise a determiner dans queue mesure Ic 

menage agricole s'est intégré au marché des capitaIJx et au mdrcne Uu 

travj 1. 

- 	 - 



3.1 	INTEGRATION AUX MARCHEs FINMNCILS 

La série chronologique tout indiquée pour analyser cette question 

est une srie de données liscales pour Ia pérlode 1946_19( 2 ). Lfl 

1946, le revenu tire de placements hors lerme était en moyenne de 37 

par "agriculteur" et représentait 3% du revenu total (Figure 5 et 

Tableaux 5a et 5b). 	En 1982, le revenu de placements hors ferrne 

culrninait 'a $3 213, salt 21% du revenu total. 	Les producteurs 

agricoles investissent 	plus 'a l'extérieur -- le revenu tire de 

placements hors ferme représente une proportion de plus en plus forte 

du revenu total. 

Nous avons vu plus tot (Figure 3) que l'entreprise agricole était 

sensible aux fluctuations des marches financiers (plus précisément aux 

fluctuations des t a u x d'intérêt). Les exploitations agricoles qul 

dependent des capitaux d'emprunt connaissent une période de crise 

lorsque les taux d'intérêt augmentent. En revanche, les rnCnages 

agricoles qut ont des placements hors ferme profitent d'une hausse des 

taux d'jntérét. Les taux d'intérêt élevés sont saris aucun doute Un 

des facteurs 'a l'origine de Ia hausse des revenus de placement inayens 

des dernières anoCes, l'autre facteur étant l'épargrie q u i a 

constituée durant Ia pCriode de prospéritC agricole prCcCdente. La 

hausse des investissernents 'a l'extérieur de l'exploitation agricole 

tCmoigne d'une integration croissante des mCnages ayricoles au marché 
extérieur. 

(2) 	Cette source de données admet plusteurs definitions du ter:ne 

"agriculteur". 	Pour 	les 	besoins 	de 	notre 	analyse, 	nous 

dCfinissons les agriculteurs comme des déclarants non constitués 

en 	societes, 	qul 	t i r e n t 	principalement 	leur 	revenu 	de 

r I Ctj cure. 
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?btui So. Ieuia sooitaire aet total eoyeo de 'aqfLcalteoas' (I) silos ii ,osrce, Caoada, 1946-1915 

loebre 	levei, 	Gilairci 
d'aqr 	set di 	it 

hue 	culteir, 	l'aqzi- 	toatte- 
1) 	ri1tie 	kIts 

Oi di 	I1,4,,11l 
Ia pod. 

(14)  

lev.*. 

	

Allo- 	PLesta 	Presta- 	set 

	

catoa 	tlois 	tIos proveea.t 

	

tutu- 	lass.- 	di 	dii 

	

ale 	(aice rettaite 	ttavatl 

	

IS) 	chsuqe (3,6,7) 	05(05Gb 

	

(SI 	 bar, 
fermi 

	

levi.,, 	levi.s 
livesl 	tevess 	levess Gales to 	Ileecs 	let 	lives, 

di 	di 	due 	capItal 	I Co.- 	total 	let 
place- locittos 	dccvi- 	seti 	pets 	hots 	total 
melt, 	let 	lii. 	luposa- 	piuslos 	firs. 
(1,9) 	(ii) 	(Irs 	all...- 	)so,- 

	

IS) 	titer 	total) 
112)  

levi.. 

	

te,ei, 	des 
#
oqrl- 	lieul 	le,eu 

	

ecyce 	cuitear,' 	Noyes 	des 'sqrl- 

	

di 	es h di 	di 	cilteirs' 

	

toss 	ricesl 	tiu 	is di 

	

Its 	byes 	Its 	rev..l 

	

dicta- 	It loss 	decla- 	soye. 

	

cast, 	Its dccli- 	ruts 	detiis 

	

di scsi 	raits di 	 Its decla- 

	

u5d11. 	,er 
lesco III 

1944 117,647 1,015 26 o 1 37 8 2 ... 1 92 1,097 1947 193,160 1,092 61 .. ... I 12 41 14 3 ... 1 134 1,227 
.. .. 1 1 681 

1948 190,090 1,173 74 - . 	. 0 14 42 12 2 ... 2 147 1,620 
.. .. 1,876 

1919 197,768 .. .. .. .. - 2.091 
1950 197,150 1,361 66 .. 

... 

... 0 
.. 
Ii 

-. 

52 

.. 

0 

.. 

ii 
•- 
3 

(ii) 1,85.3 -. 
.- 2,245 

1951 199,060 1,368 01 .. ... 0 22 51 19 8 
.. 

2 
145 1,506 .. 2,344 

1952 196,390 1,921 107 ... 18 22 68 25 4 
.. 

... 4 
183 
240 

2,051 
2,162 

.. 21552 
1953 204,900 1877 114 .. .. 21 17 63 29 4 ... 6 251 2131 

.. 2,700 
1954 206,743 1,199 129 .. .. 24 16 84 24 4 0 279 1,479 

.. .. 2 1 789 
1955 205,830 11041 151 .. ... 27 20 83 30 S ... 0 314 1,35,5 

. 21705 
1954 200,961 1,501 190 -. .. 29 21 82 32 3 .. 0 345 1,844 

-. .. 2,834 
1957 204,855 1,467 226 .. ... 30 14 96 32 4 ... 0 405 1 1 867 

.. -- 31061 
1958 205,331 1,947 203 . ... 39 15 114 20 1 ... 0 397 2.241 

.. .. 3 1 143 
1959 285,501 1,941 209 .. ... 43 23 117 21 5 ... 15 433 2,294 

-- 31300 
1960 209,720 1.867 209 .. -. 89 21 132 19 4 .. 18 451 2,319 

.. .. 3 1 405 
1961 209,119 2,051 230 - -.. 49 24 140 Is S .. 20 484 2,537 

-- .. 3,501 
1962 220,513 2,112 252 .. ... 64 25 169 19 5 ... 12 546 2,719 

.. -. 3 1 681 
3,701 1962 

1964 
222,645 
234,553 

2,215 
2,517 

267 
291 

.. .. 43 27 172 16 4 ... I $49 2,794 
.. 

4,112 
.. 

63.3 3,8fl 
1965 246,977 2 1 439 325 

. 
.. 

... 70 
69 

27 
29 

180 
195 

17 
14 

4 
1 

... 10 598 3,115 4,455 66.9 4,014 
1966 290,507 2,690 377 - - 

.. 

... 74 30 190 17 4 
.. 7 

S 
647 3. M6 4,924 67.1 4,195 

1961 292,545 2.144 399 ,. . . - 83 ii 214 10 5 
... 69' 3,392 5,218 45.0 4,439 

1969 291,553 2,392 424 .. ... 91 35 26.8 19 6 
- . - 6 755 3,499 5,505 43.5 4,655 

1969 293,859 1,914 443 .. ... 107 34 314 19 4 
... 0 852 3,244 $,816 $5.9 4 1 919 

1970 276,686 1,758 456 .. ... 130 42 380 20 6 
.. 	. 1 929 2,845 6,263 45.1 5,232 

1971 277319 2,159 523 .. ... 140 44 335 22 6 
... 8 

7 
1,042 2,799 6,627 42.2 5,534 

1972 279,714 3,048 661 . 42 156 44 427 30 . 
.. 
11 16 

1,129 
1,389 

3,200 
4,437 

1.04.3 
7,904 

46.6 
569 

5,876 
1973 295,810 5,054 795 .. 54 181 43 545 36 ... 32 23 1,729 6,783 8,736 17.6 

6 1 301 
1,066 1974 

1915 
232,767 
279,241 

4,189 
1,568 

888 2% 45, 211 78 875 30 ... 119 40 2,596 9,395 10,147 92.5 8,170 
976 272,496 6,570 

1,824 
1,046 

317 
309 

59 
48 

239 
270 

109 1.112 44 ... 221 52 3,162 10,136 11,438 83.3 9,223 
971 245,902 6,133 1,204 3.30 41 309 

90 
118 

1,212 
1,405 

50 
54 

... 326 55 3,474 11,045 12,713 79.0 10,313 
971 
978 

248,781 6,585 1,330 332 84 328 119 1,460 43 
... 
.. 

351 
433 

71 
107 

3,904 
4,237 

10,036 
10,741 

13,118 
14.768 

73.1 
12.3 

11,114 
10,944 	(3) 

) 
279,200 
776.523 

7,744 
7,539 

1,473 247 43 374 115 1,744 60 .. 591 157 4,954 12,51 1,264 77.S 12,079 
991 277,470 8,970 

1,662 
1,914 

252 
257 

64 
80 

436 
487 

134 
147 

2,251 
3,169 

50 
54 

... 478 192 5,727 13,245 19,241 72.7 13,716 
912 270,244 8,281 1,954 284 123 575 180 31213 H 

... 
... 

882 
425 

199 
232 

7,192 
7,257 

16,159 
15,535 

20,212 
22,053 

79.1 15,415 
913 273,359 1,685 1,995 276 142 684 182 2,749 86 ... 621 210 6,917 14,383 22,709 

1.4 
64.2 

54,125 
17,333 271,740 

765.494 
3.768 1,959 779 158 755 237 2,701 105 ... 652 241 7,094 15,955 23,973 66.4 19,149 8,072 2,217 273 173 115 216 2,751 118 ... 730 214 7,545 15,634 19,384 
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iablvai Sb. ftvao lonetauc net ttai noy.o 1c 'irirniteus' 	eion (a sonce, Canada, 14105 

lo.hte 	leveei 
d'aqtt- 	net de 

knee 	culte.rs 	l'ii- 
Ii) 	cultire 

no de 
Ia pece 

ii) 

	

lalatres 	kilo- 
et 	cation 

	

traite- 	finitE 

	

nests 	ale 

	

eemu 	 leves,s 	lives. 
Ptesta- 	Presta- 	net 	Seven 	levesu 	Sevens Gains to 	divers 	net 	Sevens 

tins 	tines pronelant 	di 	de 	d'uoe 	capital 	y con- 	total 	net 
d'asss- 	di 	don 	place- location 	sicces- 	nets 	pots 	hors 	total 

nice netnaite 	travail 	nests 	net 	sins 	isposa- 	pension 	terse 
cboieqe )J,,1) 	antonole 	)I,I 	(101 	bIn 	allies- 	(sovs 

5) 	 boos 	 (S) 	tame 	total) 

	

terse 	- 	 (12) 

cbaqoe nonce de ceeeos enpo (see to poorcentaqe do reveni 	total 

1946 111,647 92.5 2.4 .0 .0 .0 .1 
1911 193,160 89.0 5.0 .0 .0 .0 .9 
1948 190,090 90.9 4.6 .0 .0 .0 .9 
1949 197,760 .0 .0 .0 .0 .0 .0 
1950 197,150 90.4 4.4 .0 .0 .0 .8 
1951 189,060 91.1 3.9 .0 .0 .0 1.1 
1952 196,380 82.9 4.9 .0 .0 .8 1.0 
1953 204,800 82.1 5.3 .0 .0 1.0 .8 
1954 206,160 81.1 8.7 .0 .0 1.6 1.1 
1955 205,830 76.8 11.1 .0 .0 2.0 14 
1956 200,961 81.3 9.8 .0 .0 1.4 1.1 
1957 204,855 78.3 12.1 .0 .0 1.6 .9 
1958 205,331 92.3 9.0 .0 .0 1.7 .1 
1959 205,581 81.1 9.1 .0 .0 1.9 1.0 
1960 209,120 90.5 9.0 .0 .0 2.1 .9 
1961 209,119 80.8 9.1 .0 .0 1.9 1.0 
1962 220,513 79.9 9.3 .0 .0 2.4 .9 
1963 222,645 80.4 9.6 .0 .0 2.3 1.0 
1964 2341553 80.8 9.3 .0 .0 2.2 .9 
1965 246,911 90.4 9.8 .0 .0 2.1 .9 
1966 290,581 79.3 11.1 .0 .0 2.2 .9 
1961 292,545 78.4 11.1 .0 .0 2.4 .9 
1968 291,553 13.1 13.1 .0 .0 2.8 1.1 
1969 28.3,859 67.3 15.6 .0 .0 3.8 1.3 
1970 276,686 62.8 16.3 .0 .0 4.6 1.5 
1971 277,319 65.7 15.9 .0 .0 4.3 1.4 
1972 279,114 68.1 14.9 .0 .9 3.5 1.0 
1973 285,810 74.5 11.1 .0 .8 2.7 .9 
1914 282,21 12.3 9.5 3.2 .5 2.3 .8 
1975 279,247 70.5 9.5 3.0 .5 2.2 .9 
1976 212,486 65.4 10.4 3.1 .5 2.1 .9 
1977 245, 61.1 12.0 3.3 .6 3.1 1.2 
1918 268,791 60.6 12.4 3.1 .8 3.1 1.1 
1979 279,280 61.5 11.7 2.0 .5 3.0 .9 
1980 276,523 $6.8 12.5 1.9 .5 3.3 1.0 
1981 277,470 55.5 11.1 1. .5 3.0 .9 
1982 210,261 53.3 12.6 1.0 .8 3.7 1.2 
1993 273,859 52.1 13.7 1.9 1.1 43 1.3 
1984 271,740 55.3 12.4 1.8 1.0 4.8 1.5 
1985 265,694 51.6 14.2 1.7 1.1 5.2 1.4 

3.1 .7 .2 .0 .1 7.5 100.0 
3.1 1.3 .2 .0 .1 10.9 100.0 
2.6 .7 .1 .0 .1 9.1 100.0 

.0 .0 .0 .0 .0 .0 100.0 
3.4 .0 .7 .0 .2 9.6 1000 
2.5 .9 .4 .0 .1 8.9 100.0 
2.8 I.? .3 .0 .2 11.1 100.0 
2.9 1.4 .2 .0 .3 11.9 100.0 
5.6 1.6 .3 .0 .0 18.9 100.0 
6.1 2.2 .4 .0 .0 23.2 100.0 
4.4 1.7 .2 .0 .0 18.7 100.0 
5.1 1.7 .2 .0 .0 21.7 100.0 
$.1 .9 .2 .0 .0 17.7 100.0 
5.1 .9 .2 .0 .7 18.9 100.0 
5.1 .9 .2 .0 .8 19.5 100.0 
5.5 .7 .2 .0 .8 19.2 100.0 
6.2 .1 .2 .0 .4 20.1 100.0 
6.1 .6 .1 .0 .0 19.6 100.0 
5.9 .5 .1 .0 .3 19.2 100.0 
5.9 .4 .2 .0 .2 19.6 100.0 
5.6 .5 .2 .0 .1 20.6 100.0 
6.1 .5 .1 .0 .2 21.6 100.0 
8.2 .6 .2 .0 .2 26.3 100.0 

11.0 .6 .1 .0 .2 32.7 100.0 
13.6 .7 .2 .0 .3 37.2 100.0 
11.7 .7 .2 .0 .2 34.3 100.0 
9.6 .1 .0 .2 .4 31.3 100.0 
9.0 .5 .0 .5 .3 25.5 100.0 
9.3 .4 .0 1.3 .4 27.7 100.0 

10.4 .4 .0 2.1 .5 29.5 100.0 
12.9 .5 .0 3.2 .5 34.6 100.0 
14.0 .5 .0 3.5 .1 38.9 100.0 
13.6 .4 .0 4.0 1.0 39.4 100.0 
11.0 .5 .0 4.7 1.2 38.5 100.0 
17.0 .4 .0 5.1 1.4 43.2 100.0 
19.6 .3 .0 5.5 1.2 44.5 100.0 
20.7 .4 .0 4.0 1.5 46.7 100.0 
18.8 .6 .0 4.3 1.4 47.9 100.0 
17.0 .7 .0 4.1 1.5 44.7 100.0 
17.6 .8 .0 5.0 LI 48.4 100.0 
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Notes des Tableaux 5a. et  5b. 

chiffres non disponibles 

• . . 	sans objet 

- 	nant ou zro 

(1) 	Les "agriculteurs" sont dfinis comme des dclarants qui tirent 

principalement leur revenu d'un travail autonorne en agriculture 

(entreprise non constitue en socit). 	(Definition utilisCe par 

Revenu Canada - linpôt dams sa publication annuelle "Statistique 

fiscale". ) 

(2) Le Canada comprend Ic Yukon et les Territoires du Nord—Ouest. 

Terre—Neuve est incluse a partir de 1949. 

() 	Les "commissions tirees d'un ernploi" et les "autres prestations 

de retrajte" etaicut incluseg dans les salaires et traiteinents 
avant 1966. 

Ls "autres revenus d'enploi" (c.—a—d., allocations de formation 

des adultes, subventions de recherches, pourboires et 

gratifications) ont CtC inclus dams les salaires et traitements 

avant 1954 et de 1959 a 1971. 

Cette forme de revenu est devenue imposable dams l'annCe 

i nd iquCe. 

 La 	"pension de 	vicillesse" 	Ctait 	comprise 	dams 	les 	salaires 	et 
traitements avant 	1952. 

 Be 	1968 	A 	1970, le 	inontant 	inscrit 	5 	Ia 	rubrique 	"pension 	de 
vieillesse" cornprenait 	les 	prestations 	du 	Rgime 	de 	retraite 

supplmentaire et 	du 	RCgime 	de 	pensions 	du 	Canada 	(RPC) 	et 	celles 
du 	RCgime 	de rentes 	du 	QuCbec 	(RRQ). 

(3) Avant 	1971, les 	dividendes 	sont 	les 	dividendes 	rCels 	recus. 

I)epuis 	1971, on 	tient 	compte 	du 	"montant 	imposable 	des 

di.vjdendes" qui, 	en 	rgle 	gCnCrale, 	est 	33 	1/3% 	plus 	eleve 	que 	Ic 
nontant 	rCel des 	dividendes. 

(0) T)epuis 	1969, l'irttCrCt 	obligataire 	et 	l'intCrCt 	bancaire 	sont 
inscrits 	sCparCment. 

(10) Les 	"revenus de 	fiducies" 	et 	les 	"revenus 	d'une 	succession" 	ont 
inscrits sCparment 	jusqu'en 	1950. 	Lls 	ont 	CtC 	groupCs 	sous 

l.a 	rubrique "Revenu 	d'une 	succession" 	de 	1951 	a 	1972, 	puis 	sous 
la 	i:ubrique "Revenu 	de 	fiducies" 	par 	Ia 	suite. 
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Notes des Tableaux Sa. et Sb. - fin 

Le reveriu de rentes tait inclus dans les salaires et traitements 

avant 1951. 

Les "autres revenus de placements au Canada" ont 4tg inclus dans 

"revenus divers" avant 1951 et de 1959 a 1963. 

Les "revenus de placements trangers" taient iriclus dans 

"revenus divers" avant 1963. 

En 1949, le revenu gagnZ moyen au Canada 	tait de $1,796 et Ic 

revenu de placements moyen de $57. 

A partir de 1980, Ic revenu agricole net et Ic revenu net de Ia 

pche ont 	iriscrits sparment dans le tableau 3 de la 

publication annueil.e de Revenu Canada - IrnpSt "Statistique 

fiscal e". 

Le revnu nayen d 	l'nstrnbe ds 1 - iaauts a diminu 	en 1978 a 
cause de l'inclusion de dclarants qui avalent trs peu de 

revenus et qui orit demand 	le crdit d'iinpôt pour enfarits. 

Source: 	Canada. 	Revenu Canada. 	Statistique fiscale (annuel). 

Les statistiques non pub1.ies ant. 	fou - nLes ,ar Rtvtu 

Canada - Irnpt. 
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Nous avons souligné dans Ia section 2.2.2 que Ia hausse soutenue 

du tnontant d'intrêt verse par les entreprises agricoles des 

créanci.ers externes était un indice de I'intégration accrue des 

entreprises aqricoles au marché extérieur. Nous voyons ici que les 

ménages agricoles réservent en moyenne une plus Forte proportion de 

leurs capitaux au marché extérleur. 

Cependant, ces moyennes cachent une difference structurei.le. 

Environ le t i e r s de tous les exploitants reçoivent plus d'intérét 

qu'ils n'en paient, un autre tiers en palent relativement peu (mains 

de $ 5,000 annuellement) et le dernier tiers en paient plus de ,U00 

annuellement (hollman, 1983). Par consequent, l'affirination SelOr) 

laquelle les "exploitations agricoles" dépenuent désorinais plus du 

marché extérieur pour le financement de leurs operations dolt être 

atténuée par l'affirmatjon que les "ménages agricoles" investissent 

plus l'extérieur. L)e plus, le fait que l'on puisse diviser Ia 

population des exploitants agricoles en trois categories distinctes au 

point de vue du credit et de I'invesbissement donne penser qu'il 

existe divers degrés d'intégration au rnarché financier. 
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3.2. INTEGRATIUN AU MARCHE Dli TRMVAIL 

Les membres des ménages agricoles ont aussi de plus en plus 

tendance 'a travailler 'a ltextérieur de Ia ferrne. Entre 1951 et 191, 

Ia proportion d'exploitants de ferme de recensernent ayant déclaré 

"quelques journées de travail hors ferine" est passée de Lti7o 'a 396 

(Figure 6). En 1941, Ia proportion d'exploitants qul disalent avoir 

accompli du travail hors ferme était élevée en raison surtout de 

petits travaux précis effectués pour le compte d'autres agriculteurs. 

La proportion d'exploitants qui disaient travailler 'a plein temps 'a 
l'extérieur de Ia ferme(3) est passée de 3 10' en 1941 a 14% en 1981. Le 

nombre moyen de journées de travail hors ferme par exploitant 

déclarant a aussi augrnenté, passant de 75 a 171 jours (Figure 7). 

C'est pourquoi les Fluctuations du marché du travail risquent d'avoir 

une incidence de plus en plus Forte sur le revenu des rnénages 

a g r icoles. 

La proportion du revenu total des "agriculteurs" qul provient 

d'activités hors ferme est un autres indice de l'importance du marcné 

extérieur. En 1946, les gains tires dun travail nors ferrne 

s'élevaient en rnoyenne 'a $26, soit Z% du revenu total (Figure 6 et 

Tableaux 5a et 5b). Dans les annCes 197U et 19dU, les gains tires 

d ' u n travail hors Ferrue pouvaient représenter de 9 a 166 du revenu 

o L a . 

.3) 	Plus de 228 journées de travail hors ferme. 
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3.3. RESuME 

** Les 	ménages 	agricoJ.es 	t i r e n t 	désorina.is 	une 	plus 	lorte 

uoporton do leur revoncj totul i'ornplois hors Ferme. 

ri uioyenne, 	une plus 	LrLe proportion Ou reveilu totul 

ménages agricoles provient désorrnais de placements hors ferrn 

On peut donc s'attendre que le bien-être économique des ménages 

agricoles devienne plus sensible aux fluctuations des indicateurS 

macro-économlques cornme Ic taux de chôrnage et le taux d'intérêt. 

4. 	.\CTIVITE L)LS 	MMDL5 u2S 	MENi3 UEb 	AuRICULEb 	A L'ExHnAuR 	DL 	L 

FEiM[ 

Nous 	uvons 	coiisi6r6 j us qu 'A 	ndIitoourit 	t.livoFses tordunceo 	qul 

dénotent 	une integration croissante 	de 	l'entreprise 	ajricole 	et 	do 

ménage 	agricole 	au 	marché extérieur. 	L)ans 	cette section, 	nous 	nou5 

proposons 	de décrire 	les regimes 	d'activite 	dos neicibre.3 	io 	inéndges 

agricoles 	i 	l'extérieur de Ia 	ferme. 

Nous constatons t o u t ci abord que les rnénaqes d exploftarits Ce 

"fermes 	familiales"( 4 ) 	lournissent 	les 	deux 	tiers 	de 	toule 	i.a 

main-d'oeuvre agricole (Tableau 6). 	Presque tous les travailleurs 

ramillaux non rémunérés (96) et Ia grande majorité des tras.ji[leJrs 

	

t onornes ( 88% ) s ont memb r es de men aqs ci 	t e FU 	00 L I 	S 

() 	P a r "ferme larniliale 	cii enteno los or ftour ices 1HAI%iAuAKs,  

les exploitations en nom collectif et les sociétCs familiales. 

Cela exclut les établissements, les pâturages coininunautaires., les 

colonies huttérites, les sociétés non fainilia1es et cJeO ontItOS 

diverses comme les successions et les fiducies. 
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Tab1au 6. Proportion de la population active agricole 

qui fait partie de manages d'txploitants d "ferms 

familtales"(1 ) 

selon le sexe et la catgorit de travaillturs, 

Canada, 1981 

Catgorie de travaillurs 

Sex e 	 -------------------------------------- 

Travaillur 	Travaillur 	Travailleur 	Total 

autt)r1om 	 rrnunr 	familial 

non 	munr 

en pourcentage 

llomme 	87 	32 	92 	64 

Femme 	94 	42 	98 	69 

Total 	88 	34 	96 	65 

S)u - s: 	Cmnada. 	Statistique Canada. POPULATION ACTIVE - PROFESSION 

SELON LES CARACTRISTIQUES OMOGRAPHIQUES ET SCOLAIRES, 

censment de la population de 1981 ( n o 92-917 au 

pertoire). 

	

iriada. 	Statistique Canada. 	Totalisations non pub1ies 

issues du couplage agriculture-population de 1981. 

(1) 	Lts " ermes faroiliales" comprennent les entreprises 

individuelles, les exploitations en non collectif et les socits 

familiales. 	Elles ne comprennent pas les atablissements, les 

pâturages communautaires, les colonies huttrites, les socits 

non familiales de mme que des entits divet-ses comme les 

;cL,ssL)n.s 	.. 



4.1 	fEPARTITI0N OLS MEMBES DES MNMGES SELW"J L'UCCUPAIIUN 

PNINCIPMLt 

Pour ctiaque personne de 15 ans et plus, on a enregistré le 

principal emploi occupé dans Ia semaine précédant le recensement 

(3 juin 1981) OU Si Ia personne ne travaillait pas, i.e dernier ernplui 

occupé depuis le ler janvier 1980. Le nombre total d'heures 

travaillées par une personne dans une année est égal au prociult au 

nornbre d'heures travaillées dans Ia semaine précédant i.e recensenient 

par le nombre de semaines travaillées dans l'année précédente. Les 

résultats indiquent que les rnembres de inénages de "fermes lamiliales' 

ont travaillé en tout 1.2 mulliard d'heures en 1980 (Tableau 7). En 

règle générale, les heures travaillées par les membres de ménages se 

répartissent cornme suit: 	60% par I'exploitant, 16 par le conjoint et 

12% par les enFants. 	Les deux tiers des heures travaillées ont été 

consacrées 'a des activités de Ia ferme et le tiers 'a des activités 

hors lerme. 

La 	répartitLon 	des 	heures 	de 	travail 	entre 	les 	aclivités 

agricoles et les activités hors lerme vane sensiblernent selon i.e sexe 

des membres des ingnages agricoles. 	IUnsi, les exploitants de sex 

masculin consacrent les tro.is quarts de leur tenips a l'agricuiture C 

le reste 'a du travail rors ferme (Figure 9 et Tat)leau 7) tandis que 

leurs conjoints partagent leur temps entre l'agriculture (57o) et in 

emploi hors fernie ( F i g u r e 10 et Fableau 7). Les enfants cie se -  

masculin consacrent un peu plus de Ia moitié de leurs fleures tiH 

travail (55) 'a l'agriculture landis que les enfants de sexe fémini:i 

consacrent plus des trois quarts (78%) de leurs neures Lie travail i 

des activités non agricoles. 

(5) 	Nous reu' 	-;3oni 	rtuine; prsunnu iunt Ia 'ruresiun ei 

classée 	agricole 	pourraient 	travailler 	'a 	temps 	partiel 

l'extérieur de l'exploitation et que certaines personnes dont 12 

profession est classée non agricole pourralent travailler 'a tempu 

partiel dans une exploitation. 	Nous ne pouvons dire si, t o u t 

compte lait, le nombre total d'rieures consacrées au travail 

aqricoleou au travail hors ferme est exaoéré us sou; -estirné. 
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Tableai 1. Vestilatlos di soüie total d'besres do tava(l i Pistériest des sesages it 'tories fa.iliales' III 
solos Ii sitotatiot des particaliers dais Ic seuqe, l'occspatloi priocipale It Its seas, Casida, 1901 

	

I 	I 	I 
Sitotatios des 	I total estli des besres do I Poerrestaqe do soibre 	I Poorceataqe do oo.bre total 	I 
Iparticoliers dais 	I trvaiI 131 lbase aisoelle I total d'besres travaillIes I dbeares poor cbaqee sitotitiosi 
Iii tasille It 	I to •illlois d'besresl 	I asisellesost. 	t do particiller dais la tasille I 

loccipatios ptLsciple 	I  
Ill 	I 	 I 

	

I 	losses 	£es 	Total I 	losses 	Posses 	total I 	Oosaes 	Posses 	Total 	I 

	

I 	I 	I 	I 

	

I 	I 
ilxploitaot agricale 	I 	I 	 I 

occopitios aqricolo 	I 	524 	6 	$11 1 	55 	2 	44 1 	14 	60 	74 	I 

	

occopatios sos aqricoie I 	111 	1 	145 1 	19 	1 	16 i 	26 	31 	26 	I 
total 141 	I 	III 	10 	720 I 	14 	4 	611 	III 	100 	144 

	

I 	I 	I 	I 
Canjoint do l'uploitast 	I 	I 	I 	I 

occspatiooaqzicole 	I 	3 	04 	071 	0 	35 	II 	10 	46 	46 	I 

	

occopaton sos agricole I 	6 	44 	95 I 	0 	37 	0 I 	69 	49 	50 	I 
I 	total 141 	I 	9 	100 	194 1 	0 	16 	161 	100 	100 	100 	I 

	

I 	 I 	 I 	 I 
htasts do l'eoploitait 	I 	I 	I 

I 	occepetios agricolo 	I 	61 	6 	701 	7 	2 	6I 	55 	19 	40 	I 
I 	occipatios sos agrcoLo I 	50 	21 	141 	5 	it 	61 	43 	10 	54 	I 
I 	total (I) 	I 	117 	31 	144 I 	12 	13 	121 	104 	100 	100 	I 
I 	I 	I 

	

Itoos los seibros do sesaqosl 	I 	I 
I co.ptast pus d's. 	I 	I 	I 	I 
I ciploitast 	 I 
I 	occopatios agricole 	I 	32 	2 	341 	3 	1 	II 	01 	56 	14 	I 
I 	occopatos sos aqaicole I 	5 	2 	61 	0 	I 	S I 	13 	II 	15 	I 
I 	total Ill 	I 	37 	4 	III 	4 	2 	31 	100 	000 	III 	I 

I 	I 	I 	I 	I 

	

Ilatres seibces de sesaqes I 	I 	I 	I 
I 	occopatlo, aqoicole 	I 	60 	5 	651 	6 	2 	5 I 	14 	31 	69 	I 
I 	occopatios sos aqrlcole I 	11 	1 	261 	2 	3 	21 	26 	57 	20 	I 
I 	total (I) 	I 	Ii 	13 	941 	I 	S 	II 	100 	100 	140 	I 

	

I 	I 	I 	I 

	

Itous Its ueubros do iesaqesl 	I 	I 	— 	I 
I 	occapatlos aqricolo 	I 	643 	153 	706 I 	72 	40 	661 	12 	40 	66 
I 	occopatlol too sqncole I 	262 	125 	306 I 	27 	52 	321 	27 	52 	32 	I 
I 	total (4) 	I 	955 	234 	1193 I 	[II 	100 	100 I 	100 	100 	100 	I 

	

I 	I 	I 	I 

	

)urce: Canada. 	Statistique Canada. 	Totalisations non pubiies 

issues du couplage agriculture-population de 1981. 

Ifl 	Les "fermes faisiliales" comprennent Its entreprises 

individutlies, its exploitations en noin collectif St its socits 

fansiliales. 	Elies roe coeprennent pas lea €tablissenoents, lea 

3urages counautaires, its colonies huttrit.s, lea soctts 

-ron faroiliales de rnrne que des entits diverses comrne les 

successiona et its fiductes. 

L'occupatiOn correspond a i'occupation principale qu'exercait Is 
?ersonne (gée de 15 ans ou plus) dana Is seaaine prcdant is 

recensement (3 juin 1981) ou, si Is personne roe travaillait pas, 

au dernier eploi qu'elle a occupi depuis it 1er janvier 1980. 

:)n estie it noinbre total d'heures de travail en multipliant it 

iornbre d'heures travaill&es dana Ia sewaine prcdant it 

'-ecensement par it nornbre de semainee travailUes dana l'anne 

prcderote. 

4) 	La rubrique "Occupation non indique ou non pertinente" roe figure 

pas dana it tableau mats Its chiffres correspondants sont compris 

lans lea totaux. 



VENTILATiON DES IIIiURIiS TRAVA1LLELS PAR LIiS IIOMMES 

C 

Travail 

FD  
I.uss C=uu
..  
I. •us I.,  

PT' 

I 



FICO!C 

HUH H.1i cole ES 

I 

r1 43 Z) 

VLN1'J LA1 ION IJLS !ILtiRL 	1RAV1\ I LLLLS IAR Ilis ILIMLS 

Iravaj 1 



4.2. RGIMLS D'4CTIVITE A L'EXTEIEUR DL LA FLJ'ME 

On 	dit 	qu'une 	personne 	exerce 	une 	occupation 	hors 	fernie 

lorsqu'elle gagne un revenu d'emploi (c'est-à-dire, salaires et 

traitements ou revenu provenant d'uri travail autonoine non agricole) et 

que son lieu de travail habituel n'est pas "'a dolnicilell.(b) 

En 	1981, 	29% 	des 	exploitants 	ant 	d i t 	avoir 	travaillé 	'a 
l.'extérieur de leur exploitation et Ia rnême proportion des conjoints 

ont dit avoir aussi travaillé 'a l'extérieur (Tableau 8). L)anS 17 

des ménages agricoles, les enfants travaillent 'a !'extérieur de Ia 

ferine. En tout, 53% des ménages agricoles canadiens comptent sur des 

revenus hors ferme gagnés soit par l'exploitant, I.e conjoint ou un ou 

plusieurs enfants. Toutelois, pour une forte proportion des inénages 

agricoles (47 00'), les revenus hors ferme ne sont pas indispensDles au 

bien - être éconornique. Les ménages d'expoitants de fercries de 

recensernent se répu ct i osen t cumme s u i t : 

- 	dans 	47 	des cas, 	ni 	l'exploitunt, iii 	le 	conjoint, 	ru i 	los 

eniants 	ne 	travaillent 	'a 	l'extérieur de 	Ia 	ferino; 

- 	dans 	13% 	des can, 	seul 	Ic 	conjoint 	truvaiLe 	a 	i'-tinieur 	Oc 

l.a 	ferme; 

- 	dans 	13% 	des cis, 	seul 	1' exploituint travoi tl 	1 	C\ILricUr 	do 

La 	lerme; 

- 	dans 	10 	des cus , 	L' explo i tant 	et Ic 	conc : 	it. 	['v 	i 1 	1 	Lenc 	i 

l'extérieur 	de 	Ia 	ferme; 

- 	dans 	8% 	des c us , 	s eu 1 s 	1 es 	en fan t s t r a v a 	L 1 uri L 	 x L i r I Cu r 

de 	Ia 	ferme; 

- 	dans 	3% 	des 000, 	suit 	q u e 	Ic 	conjoinc eL 	Lou 	oritants, 	ou 

l'exploitant et 	les 	enfants, 	ou encore 	l'exploitant, 	ic 

conjoint 	e t a 	en 	an t s 	t r a v a 	Li. en t a 	I 	u x t é r 1 C S r 	3 	V 	i' tin 

(Figure 	11). 

(6) 	Ce dernier critère vise 	exeLure de Lu d61nttiufl lea illeftiDres 

des ménages agricoles qui sont r6Itun1értn pour Lrovoiitor soc Ia 

ferme [arniiale. 
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Tableau 8. Regine d'activiti des explottants, des conjoints et des enfants i l'extrieuz de Ia fuse, 
scion les ventes aqricoies brotes, Canada, 1$1 

I Venten aqricolen brutes 

RIql.e d'activite'a I solos da $5,318- $21,805 $5,008- $10,000- $400,000 Total 
l'extrieur de 	là 	ferie I $5,318 $21,805 $55,91 $159,9 it plus 

pourcentaqe  
Ii 	l'exploitant, 	nile I I 

conjoint, 	ni 	len 	estants I I 
ne 	travaillent 	'a 	l'extrieuz de 	La 	terse 	I 25 40 57 65 66 59 471 

Seuls 	len enfants I 
travailleut 	'a 	l'extrieur 	de ii 	terse 	I 5 1 10 11 12 10 8 

eul 	It 	conjoint 	travaille 0 12 16 15 14 15 131 
'a 	l'exterieur de 	La 	fer.e I I 

Len enfants et 	It conjoint I I 
travaillent 'a 	l'exteriear 	deli terse 	I 2 3 3 3 2 2 31 

Seal 	l'ezploitaat travaille I I 
a 	l'extérieur de 	là 	terse I 26 2 6 3 2 4 III 

Vexploitant it 	Its enfants I 
travaillent 'a 	l'extirieur de là 	terse 	I 6 4 2 0 0 3 II 

L'exploitaat et 	It conjoint I 
travailleut 	'a 	l'exte'rieur de là 	terse 	I 21 14 5 2 2 5 181 

Lexploitant, 	conjoint, 	esfants I I 
travailleut 'a 	Pextirieur deli terse 	I 6 4 1 0 0 2 31 

'atal 	Ill I 188 100 100 110 100 lOS 150 	I 

Sons-total: I 
Exploitast 	tnavaillant I I 'a 	l'exte'riear 	deli 	terse I 65 23 14 5 6 11 

Conjoint travaillant  
a l'extirlegr de là terse I 37 32 26 20 20 23 H I 

Enfants travaillait I I 
a l'extIrleur de là terse I It 1$ 16 15 16 16 171 

Source: Canada, Statlstlqse Canada, totailsatlous nou pubilees Issues di couplaqe aqrlctlture-popvlatlou de 181 

1) Ce groupe represente 07% de toutes Its fuses de receusescot. 11 se coaprend pan Its etabllsseseots, Its pturaqes 
couunautaires, len nociites ion [aiiliales, len colonies botterites de ..e que den entites diverses conic len successions 
it Its fiducies. Soot Igale.eot excius de cc qroape Its exploitants not iaris et lox snages qni exploltent plus d'une terse. 
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Cesproportions 	varjent 	sensibjement 	selon 	Ia 	taille 	des 

exploitations (c'est-à-dire, les ventes agricoles brutes). 	Ln 1981, 

25% de toutes les fermes de recensement avaient un chiffre des ventes 

brutes inférieur 	5,318 (Lhrensaft et coil., 1984). 	Uans les trois 

quarts de ces peites exploitations, au moms un 	embre du cné t 	 In 	 nage 

travaillait l'extérieur. A lautre bout du spectre, les deux tiers 

des exploitations dont I.e criiff're des ventes orutes se situe entre 

$56,000 et $399,999(7)  ne comptent aucune personne qul travaille a 
Yextérieur. Pour ce qui est du dernier tiers de ces exploitations, 

soit le conjoint ou les enfants seuls travaillent a l'extérieur. 

u1ement 5 ou 6% des exploitants de cette catégorie ont déclaré Un 
1C['5 ferme. 

	

pL'uport LOfl 	cJes 	cas 	oj 	l'e.cploitant 	seul 	travaille 

texttrieur de Ia ferme est au moms quatre fois plus élevée pour les 

'cploitations qui ont un chiffre des ventes inférieur 	5,31d que 

uur les autres categories d'exploitations. 	vans les exploitations 

1us importantes, on a beaucoup moms de chances de trouver Un 

\ploitant ou des ruembres de son ménage qul travaillent a l'extérieur 
de Ia ferme. Si tel est le cas toutefois, ii s'agira le plus souvent 

lu conjoint no dun enfant. 

Ln 19d1, 25% de toutes les fermes de recensement déclaraient des 
'entes 	brutes 	de 	$.So,UUU 	ou 	plus; 	ce 	groupe 	de 	f'ermes 
représentait a lui seul 74% des ventes brutes totales. Un pour 

ent des fermes de recensernent ont dCclaré des ventes de 34UU,uUu 

.iu plus et ce groupe représentait i9 des ventes orutes totales. 
ar  consequent, les fermes dont le chiffre des ventes se situalt 

Lntre $56,000 et $ 399,000 (c'est-à-dire, du 75e au 9de centile) 
onstituaient 24 00' de l'ensemble des exploitations et 

LI.;entaen: 55 	des veriLes brtjt;es Lut.Lu. 
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Ces résultats indiquent un mode ae repartition complexe des 

heures de travail entre Ia ferme et le marché extérieur. Ln règle 

générale, les membres de ménages agricoles qui vivent sur de grosses 

ferrnes auront moms tendance 'a travailler 'a I'extérieur. La 

complexité du mode de repartition des heures de travail devient 

évidente lorsqu'on tient compte de Ia situation des particulierS dans 

le ménage. La grande diversité des ménages agricoles sur ce plan fait 

qu'il n'existe pas de ménage agricole "moyen". 

4.3. APPIJRT VU TRAVAIL HORS FERME AU REVENU VU M1N/ALE AGRICOLE 

Lorsqu'on dernande aux agriculteurs pourquoi us ont deux emplois, 

l'un agricole et l'autre non agricole, us répondent que c'est pour 

stabiliser ou grossir le revenu de Ia famille ou encore parce qu'ilS 

ont une predilection pour 	Ia vie 'a Ia campagne (bollman 1979, 

Annexe U). 	En 1981, le travail hors ferme (exécuté par l'exploitant, 

le conjoint et les enfants) a gCnéré 35% du revenu total aes ménayes 

agricoles (Tableau 9) mais son apport au revenu du ménage vane 

beaucoup selon le noinbre de rnembres du ménage qui déclarent Un revenu 

hors ferme et leur situation dams le ménaçje. La proportion clu revenu 

total du rnénage attribuable au travail hors ferme (iaDleau 9) devrait 

être analysée concurreminent avec Ia proportion des ménageS dont 

certains membres ont un emploi hors ferme (Tableau 8). 

Vans le cas des grosses exploitations (ventes brutes de $56,UU(J 

ou plus), le revenu hors ferrne ne représentait en moyenne que 12% 

du revenu total du m6nage(8). Les revenus nors ferme n'ont donc pas 

une grande importance pour les ménages qul vivent sur les fermes ayant 

les plus gros chirfres de ventes. Toutefois, le travail hors ferme a 

de l'irnportance pour quelques-uns de ces mCnages. 	uans 15 

U) 

 

11 convient de rappeler gue 25 aes fermes de recensement avaient 

un chilf're des ventes supérieur 'a $56,UULJ en 1981 et étaient 'a 
lorigine de 74% des ventes orutes totales. 
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Tableau I. Part do reveou hors tent daus it revenu total do ienaqe, selon le nIgiie d'activlte'de l'eiploitant, du conjoint et des eufauts 
I l extirieur de là terie et semi Its veotes agricoles brutes, Canada, 1981 

I - Ventes agricoles brutes 

tight d'activiti a I 'ohs de $5 1 000 I $51,000 et plus I Total 
l'estirleur de 	là tenie I 

Ihfait(s) Coujoiit Kaploitaut Total Itofant(s) Conjoint toploitant Total Itufant(s) Coijoiit hploita.t Total 	I 

tit 	pourceutaqe I 
I Ii 	l'explohta.t, 

	
It 

coajoint, 	ii 	lea eutauts I I I 
ae tnavatileat I 	l'extinleur de là 	tine I 	--- --- --- I 	--- 

I 
--- --- .-- I 	--- 

I 
--- 

I 
Semis Its enfants 

I 
I I I I 

tnavahlleat a l'exteniemr de là feiae I 	23 --- 23 I 	12 
I 

--- --- 12 I 	1$ 
I 

--- --- ill 
I 

Semi It coojotit tnavahlle 
I 
I I 

a 	l'eztnieur di 	là 	lent I 	--- 39 391 --- 27 --- 271 --- 35 --- 351 

Lea eafauts it Ic coijolit I 
I 
I 

I 
I 

I 
I 

travalileat a l'eztinieur de là ter.e I 	15 2$ --- 41 I 	9 19 --- 271 13 25 -" 391 

Seul 	lexploltamt travaille 
I 
I 

I 
I 

I 
I 

I 
I 

a 	l'eate'rieur de 	La 	lent I 	--- --- 74 741 --- --- 58 581 --- --- 73 73I 

L'exploitaut it its enfanta  
tnavailleat k Pestüieur di là fine I 	13 --- 56 61 I 	9 --- 50 ko I 	13 --- 55 fi 	I 

L'exploitaut et It conjoint 
I 
I 

I 
I 

I 
I I 

travahlleat a l'extirLesr di là tine I 	--- 2$ io Ill --- 23 51 741 28 0 $7 	I 

L'eiploitant, 	conjoint, 	entants 
I 
I 

I 
I 

I 
I 

I 
I 

travailleat a 	l'eitinieun di là tent I 	9 21 52 82 I 	10 ii 40 66 I 	10 21 51 Ill 

Total 
I 
I 12 30 451 

I 
2 5 4 121 

I 
3 10 22 

I 
351 

Source: Caaada, Statistique Canada, totallsatlou son poblLees issues du couplaqe agriculture-dc 1981. 

(1) Ce groupe neprIse.te 87% de toutes its tenses de neceuseseot. U Be coipreud pis Its itablissesests, Its paturaqes 
couunautalnes, lea uoctitIs BOB fasillales, lea colonies butthites de use g.e des eatites diverses cout its successions 
at Its fiduches. hit iqaleaeut eachus de cc groipe lea eaploltasts iou .aniis et Its ieuaqes qul explottent plus d'une fen.e. 



des cas, par exemple, le conjoint seul travaille a l'extérieur de Ia 

f'erme (Tableau 8) et sa rémunération représente 27% du revenu du 

ménage (Tableau 9). 

Dens le cas des exploitations dont le chiffre des ventes brutes 

est inférieur 	b56,000, le revenu hors ferme représente en mOyeflfle 

45% du revenu total du ménage. 	Là encore, les revenus hors ferme ont 

une importance pri.mordiale pour un petit groupe de ménages. 	Dans 

environ 10% des cas, par exemple, l'exploitant et le conjoint 

travaillent t o u s d e u x a l'extérieur de Ia ferrne et leur rémunération 

combinée représente 88% du revenu total du ménage. 

4.4. rESUfrtE 

Plus tie Ia moitlé (U%) de toutes les heures Lravaitlées par les 

mernbres des ménages agricoles rev.iennent aux exploitants; ceux-ci 

consacrent les trois quarts de leur temps a l'agriculture et le quart 

a du travail hors ferrne. Les heures travaillées par les conjoints 

représentent 16 00' de toutes les heures de travail des membres des 

ménages agricoles; toutefois, les conjoints consacrent presque autant 

d'heures au travail hors ferme qu'au travail agricole. Les heures 

Lravaillées par les enfants représentent 12% de toutes les heures do 

travail des mernbres de ménages agricoles; les enfants de sexe rnasculin 

consacrent normalement plus do temps 1'aqrcu1ture 55ó quo 1t's 

ennts do see f$mirii n ( 22 

rur' 	r-i 	s: 	ni 	nueri 	JIJJL' 	iCC 	ii rtiigCs 	igiICULJC CL' 

grossir le revenu qu'ils tirent des activités de Ia f'erme. 	11 esL 

donc normal que le travail hors ferme soit un phénomène plus courant 

chez les ménages qul exploitent des fermes moms inportantes que CflOL 

ceux qui exploitent des fermes ayant un chiffre des ventes élevé. 

Cependant, tandis que cette relation est très facilement observab-t 

dans le cas des exploitants, elle est moms évidente dans le cas u 

leurs conjoints et elle est même inexistante dans le cas de leurs 

enfants, dont l'activmté a l'extérieur de Ia f e r m e ne depend 

aucunement du chiffre des ventes brutes. 
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L)e même, ii ne faudrait pas exagérer Ia relation générale entre 

le chiffre des ventes brutes et le travail hors ferme. Iour une 

certaine proportion des fermes (151%) dont le chiffre des ventes orutes 

e s t relativernent élevé (celles oj les revenus nors ferrne ne 

eprésentent en moyenne que 12 du revenu total du rnénaye), le revenu 

hors ferme du conjoint (celui-ci étant le seul mernbre du ménage 

rrdvail1ant a l'extérieur) représentait 27% du revenu total du ménaje 

en 1980. 	Ii ne laudrait pas non plus penser que c e t t e relation 

jénérale est inflexible. 	Ainsi, dans 10 1,10' des exploitations dont le 

cniIfre des ventes brutes est relativement peu élevé (celles oi les 

revenus hors ferrue représentent en moyenne 45% du revenu total du 

mnage), 	l'exploitant 	et 	son conjoint 	travaillent 	tous 	deux 	a 
I'extérieur 	et 	leur 	rémunération 	cointinée 	constitue 	Ia 	presque 

Lt1it 	1188 	du rvenu (le leur rnénaqe. 

j\L LI 	)JJj JL rILLiLriL 

	

JrUL 	C1JIi:LJtL'[ 	q IA u 	I Ilveuu 	JL1V1L 	I U 1 :3 	jIn 	UUSCUV 

.intueljement chez les membres de inénages agricoles est un iniJice de 

tintégration accrue de l'entreprise ayricole et du uiénage agricole au 

'drché extérieur. iUnsi, une proportion de plus en plus forte de Ia 

,roductiun 	des 	entreprises 	agricoles 	trouve 	des 	déooucriés 	a 
extérieur. L)e nêrne, les intrants en provenance de I'extérieur 

:'présentent une proportion de plus en plus importante de Ia valeur ae 

L production et les exploitants tendent de plus en plus, du moms 

:epuis l.a dernière guerre, a recourir au marché financier et aux 

rvices de travailleurs r6mun6r6s.(9) 

)u point de vue du ménage agricole, 	les revenus tires de 

:1;mc'iiients hors ferme et d'un travail hors ferrne constituent une part 
1 	 . 

ii faut toutefols se rappeler que nous Wdvon.i pu iJeierinhiiei' sil 

agissalt de travailleurs Iamiliaux ou de travailleurs recrutés 

1\tF1eLjr. 
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hors 	ferme 	génère 	35 00' du 	revenu total 	des rnénages 	agricoles. 

Toutefois, dans les exploitations oü les ventes brutes sont les plus 

élevées, les revenus hors ferme n'ont pas beaucoup a'importance 

puisqu'ils ne représentaient que 12% du revenu total du rnénage en 

1981. Néanmoins, Ia proportion du revenu total attribuable a un 

travail hors ferme vane considérablement entre les exploitations a 
faible chiffre de ventes comme entre les exploitations a chiffre de 

ventes élevé. 

Les fermes familiales 	canadiennes 	ont 	toujours 	eu aes 	contacts 

avec 	le marché extérieur. 	Le 	present 	article 	avait pour 	Dut 	ce 

determiner si les 	entreprises 	agricoles 	traditionnelles étaient 	de 

plus 	en plus intégrées 	a 	l'"économie 	extérleure" 	et s'il 	était 

possible d'interoréter l'activité 	des 	rnemur 	;nigi 3 ricu1i 	i 

lt)riur i t Ii 	tL'fl€ 	ja ns 	C1iHLe\ti. 

Pour 	nener a bien c e t t e Ctude, 	nous a v a fis c r u qu'il était 

nécessaire d'analyser séparément les caractéristiques de l'entreprise 

agricole 	et 	celles 	du ménage agricole. 	3eaucoup de 	facteurs 

"extérieurs" influent sur l'entreprise et le ménaye. 	Nous avo 

estimé que l'un de ces facteurs -- les taux d'intérêt élevés -- avait 

eu des effets négatifs sur le revenu des entreprises agricoles mais en 

mênie temps des ef'fets positifs sur le revenu de certains ménagec 

agricoles. 	Cette 	observation 	confirme 	Ia 	nécessitC 	d'analysLr 

séparément les caractéristiques des entreprises et celles des rnénage.- 

agricoles 	car 	l'interaction 	de 	ces 	facteurs 	"extérieurs" 	p e u L 

influencer 	fJ.Ji 	C:1 	L\C 	Lc 	:DIpoL' 	 iiU[ 	J3 

C e r t a i n s analystes considèrent les macro - tendances de l'activit 

a l'extérieur de Ia ferme comme des indices de Ia volonté d'acquérir 

des capitaux a f i n d'agrandir l'exploitation ou de Ia nécessité 

stabiliser 	le revenu du rnénage. 	iiien que ces 	indices 	soienr 

importants, les regimes d'activité 	l'extérieur de Ia ferine sont 

complexes. 	Les conclusions déduites de ces indices devraient être 

atténuées par Ia consideration de plusieurs autres facteurs, notammenL 

Ia place des ménages agricoles dans Ia structure agricole. 	Lorsqu'un 

'nvis)CP 1'ictvtC des nernores de rnénges agricoles 	l'extCrieur Ce 



Ia ferme en lonction de Ia structure de Ia production agricole 

(celle-ci étant définie par les ventes brutes), 	au mains deux 

conclusions 	s'imposent. 	La 	premiere 	est 	qu'il 	n'existe 	pas 

d'entreprise agricole 	moyenne" au Canada 	cause de Ia trap grande 

diversité des exploitations au point de vue de Ia taille. Les ménages 

8rjricoles ne dependent pas tous au rnême degré des sources de revenu 

extérieures, gu'il s'agisse de placements ou d'un travail hors Ierrne. 

Les moyennes cacrient souvent des comportements et des tendances 

complexes. La secande conclusion est qu'il n'existe pas de inénage 

cnjricole "moyen" au Canada car le mode de repartition des heures de 

travail entre les activjtés de la ferme et les activités hors ferme 

varie aussi selon les rnénages. La taille des exploitations a une 

influence réelje sur l'activité des memores des ménages a l'extérieur 

c l.a ferme. Par ailleurs, Ia tendance qu'ont d i v e r s meinares de 

nages agricoles a aller travailler a l'extérieur semble n'ètre liée 

jirtitetient 	8 	14 taille de 	1'\pI)it1HLi)fl. 

Les conclusions tont ressurtir Ia nécessité ue pousser plus loin 

Li recherche a ce chapitre. Uuels sont les principaux facteurs lies a 
[a diversité des regimes d'activité hors ferme de tous les rnemores de 

énages agricoles? Si Ia taille de I'exploitation n'explique qu'en 

;artie Ia tenciance des conjoint.s des exploitants a aller travailler a 
l'extérieur de Ia ferme, quels sont les autres lacteurs determinants? 

-ut-on se s e r v i r 	des mnodèles 	élaborés pour 	l'exploitant 	(voir 

"oIlman, 1979) pour expliquer l'activité furs ferme des conjoints et 

es enfants? Y a-t-il une relation d'interdépendance importante entre 

.e degré d'activité des exploitants agricoles 	l'extérieur de Ia 

rerme et celui de leurs conjoints? 	Si oui, dans queue mesure cette 

:)rrélation est-elle attribuable aux caractéristiques de l'entreprise, 

r U 	U 	 1i F e 	Fit I 1F,J1 J , 

Lii oure, damis queUe mesure des tacLeurs 'exLérieoL'" conwe les 

iux de salaire relatifs et Ia demande de professions particulières 

iifluent-ils sur 	les 	régimnes 	d'activité hors 	Ferme? 	Comme en 

finitive Ia taille cle l'entreprise agricale peut être dCterminée en 

iérne temps que le mode de repartition des heures de travail entre les 

:Utivtés de Ia lerme et les activités hors ferme, peut-on aéfinir les 

4ui sont a l'origine de cette repartition? 
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